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c o m m u n e , f é m i n i n de c o m m u n : " q u i se fa i t ensemble , à 

plusieurs; qu i appa r t i en t au plus g rand n o m b r e o u le concer -

ne; qu i se rencont re f r é q u e m m e n t ; qu i n ' a p p a r t i e n t pas à 

l 'é l i te, n 'est pas d i s t i ngué . " Le n o m du Cent re D rama t i que 

Nat iona l d 'Auberv i l l ie rs semble à lui seul nous redire les plus 

g randes amb i t i ons du théâ t re de service publ ic depu is l 'après-

guerre. Beau n o m qui s 'a l lume le soir sur la façade de la mai -

son et d o n t je suis f ier qu ' i l soit celui du l ieu d o n t o n m ' a 

con f ié la d i rec t ion. Belles amb i t i ons auxquel les nous aurons à 

cœur de croire et que nous vou lons servir ma lg ré les d i f f icu l tés 

qu i s ' a n n o n c e n t et un cer ta in air du t e m p s qu i voud ra i t par-

fois nous faire croire qu 'e l les son t désuètes. 

J 'a joutera i c e p e n d a n t un v œ u : q u e le c o m m u n qui f o n d e 

no t re travai l et no t re mission reste excep t ionne l a f in que le 

théât re soit tou jours l 'endro i t o ù l 'on v ient rechercher le plaisir 

d 'ê t re surpris. 

à b i en tô t 

Didier Bezace 



Ça n'est jamais facile ! 

,e XXIème siècle qui s 'annonce saura-t ' i l se défaire de l 'e f farant cynisnne 
d o n t s'est nourr i le XXème ? 

Hier, une générat ion sacrifiait ses 20 ans sur l 'autel de la barbarie nazie. 

Elle vivait une guerre hors norme, dépassant l 'horreur ordinaire, imposant 

à l ' human i té un devoir de mémoi re , à l 'égard d ' u n cr ime contre elle-

même. 

Au jou rd 'hu i , les temps de paix sont amers et sélectifs. La crise est deve-

nue chron ique et sa médicat ion incertaine se fa i t a t tendre, au gré des 

alternances pol i t iques. 

Certes, aucune c o m m u n e mesure d 'h ier à au jourd 'hu i . A chacun sa 

«modern i té» , à chacun son temps présent : ça n'est jamais facile I 

Les deux parties de la saison que nous vous proposerons se fe ron t écho, 

d ' une époque à l 'autre. Mais, en ce qui concerne cet te première partie, 

nous avons souhai té que la gravité apparente et réelle du propos, soit 

t empérée par l ' humour d o n t nous sommes encore capables dans ces 

temps difficiles. 

Apre saison ?! Peut-être pas tan t que ça si nous apprenons ensemble à 

nous divert ir de nos inquiétudes et si nous sommes conscients qu 'à t ra-

vers les mots que le théât re échange, nous pouvons encore a f f ronter 

not re propre regard. C'est le sens de cet te p rog rammat ion où s 'a f f i rme la 

part icular i té de chaque spectacle et où se tissent les relations de l 'un à 

l 'autre. 

Que peut le Théâtre devant tan t de réalité ? Cont inuer, sans dou te , à che-

miner inlassablement, dans l 'art de la Quest ion. 

Laurent Caillon 



Octobre 97 
Février 98 

du 8 au 30 novembre 

du 2 au 14 décembre 
22 et 23 janvier 

du 16 décembre 
au 21 janvier 

les v\/eek-ends des 
20 et 21 décembre 

10 et 11 janvier 
24 et 25 janvier 

samedi 22 
dimanche 23 novembre 

du 29 janvier 
au 8 février 

"C'est pas f a c / 7 e ' ' B r e c h t / B o v e / T a b u c c f i i 

mise en scène Didier Bezace 

Pereira prétend 
d'après A n t o n i o Tabucchi 
adaptation et mise en scène Didier Bezace 

Le Piège 
de Emmanuel Bove 
mise en scène Didier Bezace 

La Noce chez les petits bourgeois 
suivi de Grand'peur et misère du llle Reich 
de Berto l t Brecht 
mise en scène Didier Bezace 

Les intégrales de "C'est pas facile" 

Autour de "Cest pds facHe" 

Brundibar 
de Hans Krasa 
Chantai Galiana / Fabrice Boulanger 
François-Hugues Lec la i r / Hervé Leiardoux 

Nachtgesichter (Visages de la nuit) 
écrit et interprété par Frank SoehnIe 

Théâtre de Mar ionnet tes 

L première part ie de cet te nouvel le saison se const ru i t au tou r de la t r i log ie Brecht/Bove/Tabucchi, t rois 
spectacles qui po r ten t un regard inqu ie t et a f fec tueux sur l 'é ternel retard des gens ordinaires devant les 
événements extraordinaires qui les a t t enden t et qui les f o n t souffr i r . Les intégrales de "C 'es t pas fac i le" 
re t rouvent l 'ordre de leur créat ion, de l ' ombre à la lueur. A u t o u r de cet te t r i log ie, le pet i t opéra de Hans 
Krasa, mis en scène par Hen/é Leiardoux, e t l 'univers de Max Jacob, mis en scène par le mar ionne t t i s te 
Frank Soehnie, son t d 'aut res m o m e n t s de théâ t re qu i t é m o i g n e n t d 'aut res vies "o rd ina i res " , prises dans la 
m ê m e t o u r m e n t e . Le spectateur est invi té à voyager dans ce cycle, au ry thme qu i lui conv ient , chaque spec-
tacle f o r m a n t un t o u t i ndépendan t . 

Les spectacles qui cons t i tueron t la 2 è m e part ie de la saison (mars 98 / ju in 98) seront annoncés en 
décembre 97. 





La raison du cœur 

/ / , 

I est dif f ic i le d 'avoi r une convic t ion précise quand on parle des raisons du 

cœur, p ré tend Pereira". 

Et pou r tan t dès le débu t du roman con f ron té au " p u r hasard" d ' une ren-

contre, celle de deux jeunes gens engagés dans la lu t te cont re le fascisme 

espagnol, Pereira n 'écoutera que la raison du cœur. Pourquoi ? Il l ' ignore et 

nous aussi ; il se heur te à lu i -même et se fu i t ; il se cherche aussi, c o m m e il 

cherche l'air d o n t son cœur a besoin pour bat t re à son ry thme. Cet air qui 

manque tan t en Europe duran t l 'été 1938 et qu' i l t rouve parfois au bord de 

l 'océan quand il regarde la mer en pensant à son enfance. 

Pereira, c'est sans dou te quand le monde , les événements, la vie semble nous 

échapper, la mei l leure part de nous-mêmes. C'est pourquo i A n t o n i o Tabucchi 

la n o m m e " la raison du c œ u r " . Enfouie sous l 'usure et l ' inert ie, mise à mal 

par la raison du temps, par la peur et l 'oppression, elle surgit b ru ta lement 

sous un choc émot i f ou elle émerge len tement , se f rayant un chemin dif f ic i le 

au mi l ieu des embûches que nos âmes fat iguées dressent devant elle. Mais 

elle a ceci d 'éc la tant : quand elle s ' impose, elle est indestruct ible. 

Pereira nous est raconté, d i t l 'auteur, dans un m o m e n t crucial de sa vie où il 

ne fa i t plus exactement ce qu' i l pré tend devoir faire, où il ne d i t pas encore 

ce qu ' i l pense qu ' i l fera. Pereira nous ressemble dans ces momen ts diff ici les 

où nous nous sentons épuisés et fragiles, m o m e n t s sur lesquels c o m p t e n t 

tou jours les despotes pour prendre leur essor et régner en maîtres. Généreux 

et buté il va son chemin, ou p lu tô t celui que l 'auteur mal in lui désigne dis-

crè tement . Sur scène ils sont inséparables, l 'un t o u t ent ier dans sa réf lexion 

obst inée, l 'autre cheminant à ses côtés sous des masques divers. Entre eux : 

une f e m m e gracieuse et séduisante, elle incarne l 'avenir et le passé. 

t r aduc t ion 

Bernard C o m m e n t 

Edit ion C. Bourgois 

d ramatu rg ie et 

concep t ion musicale 

Lauren t Cai l lon 

décor 

Pli i l ippe M a r i o g e 

costumes 

Kar ine C h a r p e n t i e r 

lumières 

D o m i n i q u e Fort in 

avec 

dans le rôle de Pereira 

Danie l Delabesse 

M o n t e i r o Rossi, 

et les autres... 

Th ie r ry G i b a u l t 

Mar ia , Le Portrait 

Lisa Schuster 

cop roduc t i on 

Théâtre de la Commune 

CDN d'Aubervilliers 

Centre Théâtral de Namur, 

Festival Rencontres d'Octobre 

Théâtre de l'Aquarium 

durée 2 h 1 5 ' 

Avec La Noce chez les petits bourgeois et Grand'peur et misère du 

lllème Reich de Brecht nous explorons les raisons du silence, avec Le Piège 

de Bove, les raisons du mensonge ; avec Pereira prétend, Tabucchi nous 

invite à nous quest ionner sur la raison d'agir. 

Didier Bezace 



Censure et police 

_ a censure de la presse f u t inst i tuée peu après la prise du pouvoir par Salazar 

et ma in tenue depuis cet te date. Elle s 'é tendi t peu à peu au théâtre, au ciné-

ma, à la radio et plus tard à la télévision. En aucun cas, un m o t ou une image 

ne pouva ient être publiés, ou dif fusés sans l 'accord préalable des censeurs. 

C o m m e les censeurs d i f féra ient beaucoup en v igueur et en cul ture -sans par-

ler de l ' intel l igence-, il arriva souvent que leur act ion at te ign i t les l imites de 

l 'absurdi té ou laissât passer une nouvel le impor tan te et «dangereuse». 

En oc tobre 1945, la censure f u t suppr imée pendan t 48 heures, puis rétablie 

déf in i t i vement . 

La police pol i t ique, entre 1930 et 1940, f u t réorganisée avec l 'aide et l 'ensei-

g n e m e n t d 'experts a l lemands et italiens. Bien qu'e l le f u t moins v io lente que 

la Gestapo, la P.I.D.E. avait réussi à s' inf i l t rer dans toutes les sphères de l'Etat 

et étai t devenue progressivement un Etat dans l 'Etat. 

Extraits de l'Histoire du Portugal des origines à nos jours 

A.H. de Oliveira Marques 

(Ed. Horvath). 

du samedi 8 

au dimanche 30 

novembre à 20h30 

/ dinnanche à 15h 

(sauf I e 2 3 à 17h) 

et dans les intégrales 

de "Cest pas facile" 
dimanches 21 déc., 

11 ,25 janvier à 16h 



Le Piège 
de Emmanuel Bove 

mise en scène 

Didier Bezace 



Pirouette 

IL n'y a pas de sujet, il y a ce qu'on éprouve. J'éprouve avec force par 
exemple l'inaction, ce sera une action dans un livre", no te Bove dans une 
des rares pages de son j ou rna l . A u delà d u paradoxe qu i a n n o n c e déjà dans 
les années 3 0 un précurseur de la l i t té ra ture m o d e r n e , il y a dans ce t te 
ré f lex ion le secret des mécan ismes in t imes q u e l ' au teur m e t en j eu p o u r 
m o u v o i r ses personnages, quel les q u e so ient les c i rconstances dans les-
quel les il les place : la pe rcep t ion d ' u n s e n t i m e n t d ' impu issance radicale 
auque l ils s ' a b a n d o n n e n t n o n sans une cer ta ine compla isance. 

L ' homme, se lon Bove, semble s 'êt re fa i t depu is l o n g t e m p s à l ' idée que la 

fa ta l i té qu i le g o u v e r n e et par fo is l 'écrase ne se t i en t pas dans un ciel hos-

t i le mais en l u i - m ê m e e t qu ' i l n 'es t pas f o r c é m e n t nécessaire de se crever les 

yeux c o m m e Oed ipe p o u r êt re aveugle. Pour c o m b a t t r e l 'accab lante sensa-

t i on qu ' en t r a îne ce t te ce r t i t ude et masquer , t a n t à e u x - m ê m e s q u ' a u x 

autres, leur faiblesse in t r insèque, les personnages de Bove o n t inventé, avec 

l ' i r on ique comp l i c i t é de leur auteur , un sub te r fuge , une ruse presque en fan -

t ine : ils f o n t semb lan t d 'ag i r e t de vou lo i r changer leur dest in. Ils s imu len t 

l ' ac t ion , s ' e m p ê t r e n t dans les art i f ices de ce s imulacre j usqu 'à p rovoque r 

leur p rop re chu te , c o n f i r m a n t ainsi p u b l i q u e m e n t la van i té de t o u t e t en ta t i -

ve d ' ac t i on vér i tab le. 

Dans Le Piège, ce t te m inu t i euse o rgan isa t i on de l 'échec p rend une d i m e n -

sion t r a g i q u e parce que l 'H is to i re y j o u e son rôle. A u delà de Joseph Bridet 

l u i - m ê m e et de son i nqu ié tan te ap t i t ude à j oue r au jeu du vrai e t d u faux, 

c 'est t o u t e une na t i on qu i , sous l ' e m b l è m e de la vér i té incarnée par le 

masque serein d ' u n viei l lard divinisé, semble être p longée , m o m e n t a n é m e n t 

dans l ' a veug lemen t et le mensonge . 

adapta t ion et d ramaturg ie 

Didier Bezace 

et Laurent Cail lon 

décor 

Ala in C h a m b o n 

lumières 

D o m i n i q u e Fort in 

concept ion sonore 

Laurent Cai l lon 

avec 

dans le rôle 

de Joseph Bridet 

Didier Bezace 

l 'appar i teur 

Thier ry G i b a u l t 

Yolande 

Lisa Schuster 

Basson 

Danie l Delabesse 

Voix de Vichy 

René Renot 

Jean-IVIarie Fer tey 

M a u r i c e Boyer 

coproduc t ion 

Théâtre de l'Aquarium 

Le Sorano, 

Théâtre National de Toulouse 

Théâtre de Cherbourg 

Centre Culturel de Saint 

Nazaire 

durée IhSO' 

En ut i l isant les armes de ceux qu ' i l veu t c o m b a t t r e , Bridet se perd ; v idé de 

son m e n s o n g e c o m m e d ' u n e substance essentiel le, il n 'a plus q u ' à d ispa-

raître c o m m e une ombre , semblab le à celles que le théâ t re sur lequel il j oue , 



révèle parfois f ug i t i vemen t . L 'ombre d ' u n h o m m e que l ' i l lusion fascine et 

anéant i t . 

Bridet est m o d e r n e c 'est -à-d i re t r a g i q u e et drô le. Si par un fan tas t i que re tour 

en arr ière il avai t à connaî t re les dou loureuses t r i bu la t i ons du roi de Thèbes, 

il n ' au ra i t sans d o u t e pas besoin d 'o rac le pou r découvr i r les causes p ro fondes 

de sa cu lpab i l i té . Les sachant m ieux que les d ieux eux -mêmes , il s 'éver tuera i t 

au cont ra i re , avec la mei l leure mauvaise fo i d u m o n d e à en retarder t o u t pres-

sen t imen t et t o u t e révé la t ion j u s q u ' a u m o m e n t où , épuisé par t a n t d ' éne rg ie 

dépensée à masquer la t r o p éc la tan te vér i té, il qu i t t e ra i t la scène en cachan t 

ses yeux derr ière des lunet tes noires p o u r nous fa i re croi re qu ' i l a pe rdu la 

vue.. . No t re héros est c o n d a m n é à la p i roue t te , c 'est son malheur , d ' a u t a n t 

plus t r is te qu ' i l peu t paraî t re privé de g randeu r e t fr ise par fo is le c o m i q u e . 

Emmanue l Bove le savait, qu i no ta i t encore : "créer un personnage qui me 

permette de tout dire et qui soit comique, i-iumour J'ai une tendance à la 

mélancolie. Me méfier" (9 avril 1939 . Pages de j ou rna l retrouvées). 

Didier Bezace 

du mardi 2 

au dimanche 14 

décembre à 20h30 

/dimanche à 16h 

et les 

22 et 23 janvier à 20h30 

et dans les intégrales 

de "Cest pas facile" 

samedis 20 déc., 

1 0 e t 2 4 j a n v i e r à 2 0 h 3 0 



l1 Noce chez les petits bourgeois 
suivi de 

Grand'Peur et Misère du lllème Reich 

-m 

de Bertolt Brecht 

mise en scène Didier Bezace 

avec la collaboration de 
Laurent Caillon 

r f 



La raison du chœur 

A l ' i n tér ieur d u pet i t t héâ t re d o m e s t i q u e qu i les abr i ten t , les bou rgeo i s de 

La Noce chan ten t , dansen t et r igo lent . Ils pa r t agen t avec nous sans pudeur , 

«à la b o n n e f r a n q u e t t e » p o u r ainsi dire, leur insouciance, leur naïve bêt ise et 

leur aveug lemen t . C 'est un choeur de c i toyens ordinaires, ni pires, ni mei l leurs 

que les c i toyens ord ina i res que nous s o m m e s par fo is nous -mêmes , réunis 

a u t o u r d ' u n e tab le a b o n d a m m e n t garn ie , par la m ê m e absence d ' i n q u i é t u -

de, de c la i rvoyance, par la m ê m e cer t i t ude q u e l 'H is to i re ne leur fera aucun 

mal et qu ' i l est inut i le de s 'en occuper . 

Tous les mo ts son t permis : la paro le est faci le, i nconséquen te , c 'est un bavar-

dage que r ien, à par t l ' e f f o n d r e m e n t c o m i q u e d u mobi l ier , ne semb le devo i r 

sanct ionner . Et p o u r t a n t , le pire est à venir, nous s o m m e s en A l l e m a g n e dans 

les années 25 , déjà des m o t s lourds de conséquences o n t été p rononcés , 

en tendus , ils t racen t les chemins du malheur . 

10 ans plus tard , sous le discours hys tér ique de celui p o u r lequel ils o n t vo té , 

ils compara issen t à nouveau devan t nous, pâles, fa t igués , encore serrés les 

uns con t re les autres mais devan t une tab le v ide o ù la d iset te a remplacé 

l ' a b o n d a n c e et o ù chaque m o t désormais pour ra être re tenu con t re eux. Ils 

o n t peur c o m m e nous parfo is. . . 

Ces deux textes de Brecht, célèbres l ' un et l 'au t re , mais ra remen t associés 

l ' un à l 'aut re, nous les avons abordés en pr iv i lég iant d ' a b o r d l ' écho qu ' i ls se 

renvo ien t q u a n d une m ê m e fami l l e de personnages les t raverse. Nous avons 

cherché t o u t au long de no t re t ravai l à ce que les ind iv idus se f o n d e n t dans 

une m ê m e consc ience (ou inconscience) col lect ive, a f in q u ' é m e r g e , face aux 

con t rad ic t i ons mons t rueuses de l 'Histo i re tel les que nous p o u v o n s les perce-

vo i r m a i n t e n a n t une f i gu re m o d e r n e d u chœur , t r a g i q u e et c o m i q u e à la fois. 

Nous avons pr iv i légié l ' i nqu ié tude , l ' i ron ie et la c r i t ique en pensant qu 'e l les 

é ta ien t encore, ma lg ré l 'air du temps , les ver tus d ' u n théâ t re popu la i re . 

Didier Bezace 

La Noce chez 

les Peti ts Bourgeois 

tex te français 

Jean-François Poir ier 

avec 

A n n e B a u d o u x 

Fabien Béhar 

M a y a Borker 

M a u r i c e Boyer 

Géra ld Cesbron 

Dan ie l De labesse 

Th ie r ry G i b a u l t 

Lisa Schuster 

et (d is t r ibut ion en cours) 

G r a n d ' P e u r e t 

M i s è r e d u l l l ème Reich 

tex te français 

M a u r i c e R e g n a u l t 

et A n d r é Ste iger 

avec 

les m ê m e s 

dix ans plus t a r d et 

A l e x a n d r e A u b r y 

décor 

Ala in C h a m b o n 

lumières 

D o m i n i q u e Fort in 

costumes 

Isabel Grégo i re 

concept ion musicale 

Lauren t Cai l lon 

durée 2 h 4 0 ' 

cop roduc t i on 

Théâtre de l'Aquarium 

Théâtre National de Strasbourg 

Maison de la Culture d'Amiens 

Théâtre de Cherbourg 

Centre Culturel de Saint-Nazaire 



Repères Chronologiques 

1 9 1 8 Armist ice de la 1ère Guerre mondiale. Proclamation de la République de Weimar. 

1923 Putsch raté d 'H i t le r à Mun ich , rédact ion de Mein Kannpfen pr ison. 

1926 Créat ion de La Noce, le 11 décembre, à Francfor t -sur- le-Main. 

1928 Salazar ob t i en t les pleins pouvoi rs : sous l 'appel la t ion "Es tado" , est instauré 
un rég ime de «discipl ine et d 'obéissance» p r o f o n d é m e n t an t i - commun is te , 
an t i -par lementa i re e t catho l ique. Il restera au pouvo i r j usqu 'en 1968. 

1929 Krach boursier à Wal l Street, or ig ine de la dépression économ ique qui sub-
merge l 'Europe. 

1932 Début de la d ic ta ture Salazariste au Portugal . 

1933 Hit ler est o f f i c ie l lement n o m m é chancel ier du Reich après la victoire du part i 
nazi aux élect ions de ju i l let . 

1935-1938 Rédact ion de Grand'Peur et Misère du Illème Reich. 

1936 La Gauche au pouvoi r en France (Front populaire). Débu t de la guerre 
d 'Espagne ; Hit ler sou t ien t Franco cont re le légal isme républ icain. Salazar sou-
t ien t Franco. Rupture du Portugal avec les Républicains espagnols. 

1938 A n n e x i o n de l 'Au t r i che par l 'A l lemagne. Représentat ion de Grand'Peur et 
Misère du Illème Reich en a l lemand, à Paris, sous le t i t re 99%. 

1939 Déclarat ion de la guerre cont re l 'A l lemagne. Signature d ' u n t ra i té d 'ami t i é et 
de non-agression entre le Portugal e t l 'Espagne (le bloc ibérique). 

1940 Victo i re A l l emande dans la " c a m p a g n e de France". Signature de l 'armist ice 
par Pétain. 

1943-1944 Emmanue l Bove écrit Le Piège. 

1945 Publ icat ion du Piège (Edit ions La Table Ronde). 1ère pub l ica t ion à New-York 
(Editions Aurora) de Grand'Peur et Misère du Illème Reich sous son t i tre définit i f . 

1939-1945 Neutra l i té por tugaise. Le Portugal traverse dans la paix et dans l 'ambiguï -
té la Seconde Guerre mond ia le . 

1994 Publ icat ion à Mi lan de Pereira prétend d ' A n t o n i o Tabucchi. 

du mardi 16 décembre 

au mercredi 21 janvier à 20h30 

/ dimanche à 16h 

et dans les intégrales 

de "Cest pas facile" 

samedi 20 déc., 

10, 24 janvier à 15h30 



I 

d après le livret d Adolph Hoffmeister 

Opéra pour chœur d'enfants en 2 actes 

de Hans Krasa 

spectacle proposé par la Compagnie Louise Lame 

Dans le cadre d'Opéra en Ile de France 97/9E 
avec le soutien de la Ville d'Aubervillier: 



L histoire : deux enfants veulent gagner quelques sous afin d 'acheter du lait 

et des médicaments pour leur m a m a n malade. Ils chantent dans la rue mais 

l 'organiste, l 'horr ible Brundibar ne veut pas de cette concurrence. Le chat, le 

chien, le moineau leur v iendront en aide pour faire t r i ompher la justice. 

Brundibar, savant mélange de musique classique et de musique populaire, 

est une œuvre cocasse et joyeuse qui se f in i t bien. 

Lorsqu'en 1939, les nazis occupèrent la Tchécoslovaquie déjà mut i lée, ils 

refusèrent aux ju i fs t ou te par t ic ipat ion à la vie publ ique. Cela donna lieu à 

un phénomène musical un ique en son genre : l 'organisat ion de récitals pri-

vés dans les inst i tut ions et les logements juifs. L'un de ces lieux de réunions 

étai t l 'o rphe l inat ju i f pour garçons de Vinohrady. C'est ici que Hans Krasa 

(né à Prague en 1899 et mor t à Auschw i t z en 1944) présente pour la pre-

mière fois en 1941, Brundibar devant 150 spectateurs. L'orchestre com-

por ta i t un piano, un v io lon et un percussionniste. 

Les t ranspor ts des ju i fs en di rect ion du camp de Terezin se succédant imper-

tu rbab lemen t , ce f u t aussi très vite le lot de Hans Krasa et des garçons de 

l 'orphel inat . A Terezin, an t ichambre de la mor t , des milliers dé jui fs inven-

ten t la résistance par la musique. L'élite des musiciens tchèques y est entas-

sée, rejointe par celle de l 'Europe Centrale. Certains bravent la pendaison 

pour dissimuler des instruments. L'un d 'eux ira jusqu 'à démon te r son vio-

loncelle en pièces détachées pour le reconst i tuer à l 'arrivée. En jui l let 1943, 

le dernier g roupe d 'orphel ins arrive à Terezin. Ils recommencent à travail ler 

Brundibar en y associant des rôles féminins. 

Cet te parabole chantée par des voix enfant ines devint l ' emb lème de Terezin. 

Brundibar sera d o n n é 55 fois, accompagné d 'abord au piano puis par un 

orchestre de 13 musiciens. La d is t r ibut ion changera de nombreuses fois 

pour cause de dépor ta t ion d 'en fan ts vers Auschwi tz . . . 

Chantai Galiana 

spectacle tout public 

enfants à partir de 6 ans 

avec 

le choeur d 'enfants du 

C.N.R d'Aubervi l l iers -

La Courneuve 

t raduct ion 

Aléna Sluneckova 

et Nora Ober te lova 

adaptat ion 

et direct ion artistique 

Chantai Galiana 

orchestration 

Fabrice Boulanger 

direct ion musicale 

François-Hugues Leclair 

mise en scène et lumières 

Hervé Lelardoux 

costumes et décors 

Béatrice Turquand d 'Auzay 

coproduct ion 

I.F.O.B 

Cie Louise Lame 

T.6.P enfantillages 

en Seine Saint-Denis 

C.N.R d'Auben/illiers 

La Courneuve 

Théâtre de l'Arpenteur 

durée 1 heure 

samedi 22 

novembre à 16h 

dimanche 23 

novembre à 15h 



Nachtgesichter 
Visages de la Nuit 

écri t et in te rp ré té par Frank Soehnie 
par le Figuren Theater Tubingen 

Théâtre de marionnettes sans paroles 

J 

avec le soutien du 
Théâtre de la Marionnette à Paris 



r ièce sans paroles pour nnarionnettes, Visages de la Nuit évoque la vie et 

l 'œuvre de l 'écrivain Max Jacob, " c l o w n et mys t ique" . 

Spectacle pour un mar ionnet t is te et treize diables en caoutchouc qui se 

compose, c o m m e les poèmes de Max Jacob, de peti tes histoires, de rêves 

d ' images, d ' u n m o n d e grotesque et hal luciné où surgissent les anges et les 

démons qui nous accompagnen t . 

Scénographie 

Frank Soehnie 

Musique 

Rat 'n 'X 

Mise en scène 

Karin Ersching 

Marcus Dürr 

Frank Soehnie 

Parti de Bretagne pour suivre des études de droi t à Paris, Max Jacob les 

abandonne très rap idement pour se consacrer à la peinture et à la poésie. 

Sa rencontre avec Picasso en 1901 sera décisive. A u symbol isme et au réa-

lisme, il oppose les valeurs du rêve, de l ' inst inct, du désir, il deviendra l 'un 

des leaders du m o u v e m e n t Dada dans les années 30. Par la suite, les ques-

t ions d 'astro logie, d 'occul t isme, de rel igion, le préoccuperont f o r temen t . En 

février 44 , il est arrêté par la gestapo à Paris. Les ef for ts de Jean Cocteau, 

And ré Salmon et d 'autres abou t i ron t au décret de sa l ibérat ion, mais un jour 

après sa mor t . Son oeuvre est marquée par cet éclectisme qui f u t le sien: sur-

réalisme, h u m o u r macabre, amou r du grotesque, et fascinat ion pour les his-

toires occultes. 

durée I h l O ' 

Les mar ionnet tes de Frank Soehnie servent cet univers avec tendresse et 

h u m o u r ; fai tes de papier, de ficelle et de latex, elles sont, malines et déri-

soires, ces démons qui accompagnèren t Max Jacob t ou te sa vie. 



Ethnographie du démon 

Is percent avec leur œil le mystère qui est la source de m o n regard encore 

endormi . 

Jusqu'à la p ro fondeur où se pense m o n regard, leur œil pénètre. Je peux voir 

le mur blanc sans que son œil à lui cesse de s 'enfoncer (il y a donc deux 

mondes qui ne se gênen t pas). Petite tê te grosse c o m m e le po ing, f ro ide et 

légère. Tu n'es pas le m ê m e personnage qu 'h ier mat in , mais t u es bien de la 

m ê m e fami l le : bêtise et rage calme. On a les démons q u ' o n mér i te : voilà 

m o n por t ra i t I 

(Max Jacob : Visions Infernales) 

Repas 

- Tant de couverts et je suis seul à dîner. 

- Et les anges, mons ieur ? 

Les anges qui v inrent éta ient noirs, ils avaient des cornes c o m m e un masque 

nègre. 

(Max Jacob : Visions Infernales) 

du jeudi 29 janvier 

au dimanche 8 février 

à 20h30 

dimanche 1er 

et dimanche 8 à 16h 

matinées 

samedi 31 janvier, 

samedi 7 février à 16h 



Calendrier 

Novembre 
Sa 

Di 

Lu 

M a 4 

M e 5 

Je 6 

Ve 7 

Sa 8 

D¡ 9 

Lu 10 

Lu 17 

Lu 2 4 

Lu 1 

M a 2 

M e 3 

Je 4 

Ve 5 

Sa 6 

Di 7 

Lu 8 

M a 9 

M e 10 

Je 11 

Ve 12 

Sa 13 

Di 1 4 

Lu 15 

Di 2 1 

Lu 2 2 

M e 2 4 

Je 2 5 

Di 2 8 

Lu 2 9 

Petite salle Grande salle 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 16h00 

Relêche 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 16h00 

Relêche 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 20h30 Brund ibar 16h00 

Pereira p ré tend 17h00 Brund ibar IShOO 

Relêche 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend 20h30 

Pereira p ré tend IShOO 

cembre 
Petite salle Grande salle 

Le Piège 20h30 

Le Piège 20h30 

Le Piège 20h30 

Le Piège 20h30 

Le Piège 20h30 

Le Piège 16h00 

Relêche 

Le Piège 20h30 

Le Piège 20h30 

Le Piège 20h30 

Le Piège 20h30 

Le Piège 20h30 

Le Piège 16h00 

La Noce / Grand'Peur 20h30 

La Noce / Grand 'Peur 20h30 

La Noce / Grand 'Peur 20h30 

La Noce / Grand 'Peur 20h30 

La Noce / Grand 'Peur 15h30 Le Piège 20h30 

Pereira p ré tend 16h00 

Relâche 

La Noce / Grand 'Peur 20h30 

Relêche 

Relêche 

La Noce / Grand'Peur 20h30 

La Noce / Grand'Peur 20h30 

La Noce / Grand 'Peur 16h00 

Relêche 

La N o c e / G r a n d ' P e u r 2 0 h 3 0 

La Noce / Grand 'Peur 20h30 

Janvier 
Petite salle 

Je 1 Relêche ^ 

Ve 2 La N o c e / G r a n d ' P e u r 20h30 

Sa 3 La N o c e / G r a n d ' P e u r 20h30 

Di 4 La Noce / Grand'Peur 16h00 

Lu 5 RelSche 

M a 6 La N o c e / G r a n d ' P e u r 20h30 

M e 7 La N o c e / G r a n d ' P e u r 20h30 

Je 8 La Noce / Grand'Peur 20h30 

Ve 9 La N o c e / G r a n d ' P e u r 20h30 

Sa 1 0 La N o c e / G r a n d ' P e u r 15h30 

Di 11 Pereira p ré tend 16h00 

Lu 12 ReISche 

M a 13 La N o c e / G r a n d ' P e u r 2 0 h 3 0 

M e 1 4 La Noce / Grand'Peur 20h30 

Je 15 La N o c e / G r a n d ' P e u r 2 0 h 3 0 

Ve 16 Relâche 

Sa 17 La N o c e / G r a n d ' P e u r 20h30 

Di 18 La N o c e / G r a n d ' P e u r 16h00 

Lu 19 ReISche 

M a 2 0 La Noce / Grand'Peur 20h30 

M e 21 La N o c e / G r a n d ' P e u r 20h30 

Je 2 2 

Ve 2 3 

Sa 2 4 La Noce / Grand'Peur 1 Sh30 

Di 2 5 Pereira p ré tend 16h00 

Lu 2 6 

M a 2 7 

M e 2 8 

Je 2 9 Nachtges ichter 20h30 

Ve 3 0 Nachtges ichter 20h30 

Sa 3 1 Nach tges ich te r !6h00 /20h30 

Février 
Di 

Lu 

M a 

M e 

Je 

Ve 

Sa 

Di 8 

Lu 9 

M a 10 

M e 11 

Je 12 

Ve 13 

Sa 14 

D, 15 

Lu 16 

M a 17 

M e 18 

Je 19 

Ve 2 0 

Sa 21 

Di 2 2 

Lu 2 3 

M a 2 4 

M e 2 5 

Je 2 6 

Ve 2 7 

Sa 2 8 

Grande salle 

Le Piège 20h30 

Le Piège 20h30 

Le Piège 20h30 

Le Piège 20h30 

Petite salle Grande salle 

Nachtgesichter I 6h00 

Relêche 

Nachtges ichter 20h30 

Nachtges ichter 20h30 

Nachtges ichter 20h30 

Nachtges ichter 20h30 

N a c h t g e s i c h t e r ! 6h00/20h30 

Nachtges ichter I 6h00 



Tarifs 
130 F • Plein tar i f 

90 F • Col lect iv i tés et g roupes d 'am is (à par t i r de 5 personnes) , car te vermei l , chômeurs , 
hab i tan ts d u 93 , é tud ian ts . 

• Tarif Car te de sout ien au Théât re de la C o m m u n e 

70 F • Tarif des «7 premières» - réservé aux étudiants en Arts du spectacle, aux intermittents 
du spectacle et aux habitants d'Aubervilliers - va lable u n i q u e m e n t sur les 7 pre-
mières représenta t ions d ' u n spectacle e t sur p résen ta t i on de jus t i f i ca t i f (carte é tu -
d ian t , car te FNAS, qu i t tance) 

50 F • Tarif scolaire 

Abonnements "Théâtre de la Commune / saison 97-98 / 1ère partie" 

Abonnement 3, 4 ou 5 spectacles du même cycle (8 novembre 97 au 8 février 98) 
• A - 3 spectacles = 210 F 
• B - 4 spectacles = 260 F 
• C - 5 spectacles = 310 F 

Abonnement incluant l ' intégrale de la tr i logie "C'est pas facile" Brecht/Bove/Tabucchi, 
les week-ends des 20 et 21 décembre, 10 et 11 janvier ou 24 et 25 janvier 

• AA - In tégra le = 190 F 
• BB - In tégra le - i -1 au t re spectacle d u cycle = 240 F 
• CC - In tégra le -i- 2 autres spectacles d u cycle = 290 F 

Abonnement "scolaire" : 3 spectacles au choix du cycle (du 8 novembre au 8 février) 
• D - 3 spectacles = 135 F 

Les avantages de l 'abonnement 

• Réduc t ion de 6 0 F à 8 0 F par spectacle d u cycle (du 8 n o v e m b r e au 8 févr ier) 
• Prior i té de réservat ion 
• Libre cho ix des dates 
• Tarif p ré férent ie l (90 F) p o u r les autres spectacles de la saison (du 15 févr ier au 15 ju in ) 
• Tarif p ré fé ren t ie l pou r 1 pe rsonne vous a c c o m p a g n a n t (90 F) 
• Inv i ta t ion aux rencont res 

Carte de soutien au Théâtre de la Commune • 50 F 

Les avantages de la carte de soutien au Théâtre de la Commune 

• L 'achat de la car te de sou t ien au Théât re de la C o m m u n e 50 F d o n n e accès à tous les 
spectacles de la saison au tar i f de 9 0 F (soit u n e réduc t i on de 4 0 F par spectacle d u r a n t 
t o u t e la saison) 

• Inv i ta t ion aux rencont res 
Ces cartes sont strictement nominatives et vous seront demandées au moment du retrait des billets. 

Exceptionnel : "6ème festival de Théâtre Portugais" ; 70 F tarif valable uniquement les 7 premières représentations (du 
8 au 15 novembre) de Pereira prétend sur présentation de la carte du festival (renseignements - festival - 01 48 31 72 67) 



Bulletin d'abonnement et de réservations 

Abonnement "Théâtre de la Commune / saison 97-98 / 1ère partie" 
Carte de soutien 

Abonnement 

• A - 3 spectacles = 2 1 0 F • • A A - In tégra le = 190 F • 
• B - 4 spectacles = 2 6 0 F • • BB - In tégra le -n 1 spect. = 2 4 0 F • 
• C - 5 spectacles = 3 1 0 F n • CC - In tégra le + 2 spect. = 2 9 0 F • 
• D - Scolaires 3 spectacles = 135 F • 

Choix des spectacles (les réservations de dates sont facultatives, mais vivement conseillées, 
au moment de la prise des abonnements ABC) 

• Pereira Prétend (date choisie) 
• La Noce.. . suivi de Grand 'Peur 
• Le p iège 

• B rund ibar 
• Nachtges ich te r (Visages de la nui t ) 

Dates des réservations pour l ' i n t é g r a l e "C'est pas facile" Brecht/BoveA'abucchi 
• In tégra le d u 2 0 / 2 1 décembre • 
• In tégra le d u 10/11 janv ier • • 
• In tégra le d u 2 4 / 2 5 janv ier • 

Spectacle(s) supp lémenta i re (s ) • B rund ibar 
• Nachtges ich te r 

Carte soutien au Théâtre de la Commune 50 F 

M . M m e . M l le N o m 

Prénom 

Col lec t iv i té 

N° Rue Bat /Esc/Appt 

Vi l le Code posta l 

Tél. p ro fess ionne l Tél. personnel 

Profession 

A n n é e de naissance 

ï 

r è g l e m e n t : espèces • chèque • (à établir à l'ordre du T.CA.) 

Important - Joindre une photo d'identité pour les abonnements ou la carte de soutien. Remplir un bulletin 
par abonnement ou par carte de soutien. Agrafer les bulletins ensemble pour être placés ensemble. 

Adresser ce bulletin au Théâtre de la Commune - BP 157 - 93304 Aubervilliers cedex 
Pour tout renseignement concernant l'abonnement : tél. 01 48 34 67 67 



Renseignements pratiques 
Pour tout renseignement concernant l'abonnement ou les réservations, 

ou si vous désirez des bulletins supplémentaires contactez-nous au 01 48 34 67 67 

Horaires des représentations 

• d u mard i au samed i à 2 0 h 3 0 / le d i m a n c h e à 16h 

Attention horaires particuliers pour les spectacles suivants : 
m B rund ibar 

samedi 22 novembre à 16h et dimanche 23 novembre à 15h 

m Pereira Prétend 
dimanche 23 novembre à 17h 

• La Noce chez les pet i ts bou rgeo i s suivi de Grand 'Peur et misère d u l l lème Reich 

samedis 20 décembre, 10 et 24 janvier à 15h30 

u Nachtges ich te r (Visages dans la nu i t ) 
matinées : samedis 31 janvier et 7 février à 16h 

Réservations 

La b i l le t ter ie est ouve r te à l 'accuei l d u Théât re e t par t é l é p h o n e à par t i r d u 15 sep tembre 

• d u lund i au vendred i de l O h à 13h et de 14h à 1 9 h 

et, à par t i r d u 18 o c t o b r e 

• le samed i de 1 4 h 3 0 à 19h. 

Achats et réservations de billets par téléphone au 01 48 34 67 67 

• les réservat ions son t possibles j usqu 'à 4 8 heures avant le spectacle e t son t déf in i t ives 

à la remise d u p a i e m e n t ( m a x i m u n 2 jou rs après l 'appel ) . S'il n ' y a pas de c o n f i r m a t i o n 

par le pa iemen t , les places son t remises en ven te . 

• Pour l ' achat de bi l lets par t é l éphone , le p a i e m e n t par car te bancai re est ob l iga to i re . Le 

n u m é r o de la car te " A b o n n é " sera d e m a n d é . 

Réservations par courrier 

Les c o m m a n d e s do i ven t parveni r au théâ t re de la C o m m u n e , 2 , rue Edouard Poisson, 

B.R 157 - 93 3 0 4 Auben/ i l l iers , a c c o m p a g n é e s d u r è g l e m e n t ( chèque banca i re o u posta l 

l ibel lé à l 'o rdre d u Théât re de la C o m m u n e ) et d ' u n e enve loppe t i m b r é e (11x22) à vos 

n o m e t adresse. 

Le Bar de la Commune 

A v a n t et après chaque représen ta t ion le bar de la C o m m u n e vous accuei l lera, avec un 

service de res taura t ion légère dans une a m b i a n c e conviv ia le. 



Comment se rendre au Théâtre de la Commune 

Métro • Auberv i l l ie rs Pant in 4 chem ins 

Autobus • 150 o u 170 : A r r ê t " A n d r é K a r m a n " 
65 : d é p a r t Gare d 'Aus te r l i t z (Basti l le, Répub l ique , Gare de l 'Es t ) . A r r ê t "V i l l ebo i s -Mareu i l " 

En voiture • vo i r p lan 

Le Théâtre 

est situé 

dans le 

square 

Stalingrad. 

L'équipe du Théâtre 

Did ier Bezace d i recteur - Laurent Cai l lon d rama tu rge • C a t h e r i n e D a n secrétaire générale • Na tha l i e Lemaire administratr ice 

Bernard Estève, d i recteur t echn ique - François F louret régisseur général - S iegfr ied July chef électricien 

M o n i q u e R e n a u d secrétaire de d i rect ion - M a r c Sabat chef comptab le 

M a r i a G o m e z chef hôtesse d 'accuei l - Lucia Bo chef costumière 

Claire G o t l i b o w i c z a t tachée des relat ions publ iques - H é l è n e Bontemps a t tachée des relations publ iques, 

Chr is tophe Trapon s tandard is te /p lac ie r - A n n e Bouvier placière • Car ina Kicher p ladère • Renald Lecluze caissier 

E m m a n u e l D e m a r c y - M o t a - Chr is tophe te rna i re - A l p a r O k relat ions avec les scolaires / Atel iers de prat ique art ist ique 

M a r i a M o r a l e s a t tachée de presse (tél : 01 43 57 57 89) 

Les partenaires 

Le Théâtre de la C o m m u n e , Centre Dramat ique Nat ional est subvent ionné par : 

• Le Min is tère de la Cul ture , Direct ion du théât re et des spectacles et la Direct ion Régionales des Affaires culturel les d'I le de France. 

• La Vil le d 'Auberv i l l iers 

• Le Consei l généra l de Seine-Saint-Denis. 

Directeur de la pub l ica t ion Didier Bezace - Comi té de rédact ion Didier Bezace, Laurent Cai l lon, Cather ine Dan 

Concep t i on e t réal isat ion Bob Mou l i n 

Crédits pho tos : couverture, p.S, p.8, p. 13 Brigitte Enguerand - p,11 Eric Cour tet - p. 14 Frédéric Terzian - p. 16, 1 7 , 1 8 Manuel Seeber 



/ / 

I n ce m o m e n t part icul ièrement diff ici le, quelques heures seulement 

après Auschwi tz (si on mesure le temps histor ique avec le mètre de l ' hom-

me culturel) (...) en ce m o m e n t diff ici le où les luciférines idées du nazis-

me, de la xénophobie, de l ' intolérance, de la violence, qui on t produ i t les 

fours crématoires, semblent revenir, je suis ici avec vous pour af f i rmer avec 

ma présence d ' h o m m e et d'écrivain ma répulsion pour ces idées (...) 

Parce que je me rends compte que contre les ténèbres qui nous menacent 

tous, les livres, comme disait un poète de m o n pays, sont à peine une 

faible al lumette. Mais le fa i t que, dans chaque pays du globe d ' o ù vous 

venez, il y ait des al lumettes, est déjà quelque chose. Je préfère les allu-

mettes que sont nos livres aux grands feux où les livres et les hommes sont 

brûlés. La faiblesse de nos al lumettes est pour moi notre force.» 

Antonio Tabucchi 

Extrait de la lettre lue à Strasbourg, aux Assises du Parlement des Ecrivains, 
le 28 mars 1997 

TUiflTW M Lfl 
CENTRE DRAMATIQUE NATIONAL 

Direction Didier Bezace 

2, rue Edouard Poisson • BP 157 • 93304 Aubervilliers Cedex 
administration 01 48 33 16 16 • fax 01 48 34 35 55 

renseignements/réservations 01 48 34 57 67 


